


L'Equipage est un drame de guerre, 
un drame des combats aériens que se 
livraient féri cément des ennemis valeu-
reux, un drame des camps où naissaient 
- entre deux batailles - des jalousies. 
C'est aussi, se surimpressionnant au 
drame de guerre un drame intime, aux 
infinies nuances ps3'chologiques. Un soir 
arrive au camp un nouveau lieutenant. 
Sans qu'il fasse un geste ou prononce 
une parole, il est antipathique à tous. 
On le reçoit d'une façon glaciale. Ses 
inférieurs sont à peine corrects. Ses su-
périeurs ne dissimulent pas davantage 
leur pensée. On méprise ses avances. 
On le déteste. Pourquoi ? On ne sait pas. 
Le lieutenant constate le fait avec 
amertume : « 11 y a quelque chose 
qui repousse en moi », dit-il ; mais il 
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ne s'étonne pas trop. Au foyer qu'il 
vient de quitter, sa femme qu'il ado-
rait ne l'aimait guère. Pourquoi ? On 
ne sait pas davantage. Car ce lieu-
tenant est un homme brave, un brave 
homme à la fois courageux et sensible. 
Mais son âme est celle d'un faible, d'un 
timide. Il n'est pas de ceux qui s'im-
posent. Or, la guerre et les femmes 
aiment les forts, ceux qui sont sûrs 
d'eux-mêmes. 

Un jeune aviateur, pourtant, prend 
pitié de cet homme méconnu, et 
seul au camp, il lui parlera, le conso-
lera. Une véritable amitié unit bientôt 
les deux combattants. Ils seront, l'un le 
pilote et l'autre le mitrailleur, cet être 
étrange à deux corps et à l'âme unique: 
l'Equipage. 
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